
Après quatre mois de crise poli-
que, ouverte par la révolte des 

Gilets Jaunes contre la poli que de 
Macron et de la bourgeoisie mono-

poliste (même si peu d'entre eux 
en ont conscience), où en est-on ? 

 
Si le gouvernement et la Présidence ont dû 
reculer sur la hausse les taxes sur les car-
burants, ils ont procédé à une gigantesque 
opéraƟon de communicaƟon poliƟque 
desƟnée à reprendre la main : le fumeux 
« Grand Débat », véritable monologue, a 
permis de débaucher une parƟe des diri-
geants du parƟ Les Républicains et de son 
électorat. Les revendicaƟons des travail-
leurs et travailleuses et des couches popu-
laires ont été noyées dans les médias. Ma-
cron et son gouvernement se préparent à 
reprendre l'offensive contre la classe ou-
vrière et les couches populaires : contre les 
droits des chômeurs et chômeuses, contre 
les retraites, la Sécurité sociale, les droits 
des travailleurs, contre les salaires… ; au 
point que, profitant des velléités écolo-
giques de l'électorat peƟt-bourgeois, le 
gouvernement pourrait rétablir la taxaƟon 
supprimée ! Pour faire oublier sans doute 
le revirement sur le glyphosate... L'injus-
Ɵce fiscale est confirmée comme poliƟque, 
et va s'aggraver, tandis que l'on assiste à 
un véritable tournant dans l'autoritarisme, 
dans le démantèlement des libertés démo-
craƟques. Avec son opéraƟon "Grand Dé-
bat", Macron tente de faire avancer son 
projet de ConsƟtuƟon réacƟonnaire, en 
finissant avec les restes du parlementa-
risme, dictant aux parƟs poliƟques qui doit 
être candidat avec des élues et des élus 
sans autre pouvoir que d'avaliser les poli-
Ɵques en œuvre pour le compte des mo-
nopoles capitalistes et de l'oligarchie finan-
cière. 

 
Ce gouvernement est dangereux, 

Macron est dangereux ! 
 
Les moyens déployés par le pouvoir pour 
tenter de reconquérir une base sociale un 
tant soit peu solide violent tous les prin-
cipes affichés : les moyens de l'État ont été 
mis à la disposiƟon sans limite du gouver-
nement pour une campagne de propa-
gande jamais vue depuis Vichy et sa 
''RévoluƟon NaƟonale'' ! Le ministre Blan-
quer prétend même uƟliser la jeunesse des 
lycées, au mépris de la déontologie qui 
interdit de manipuler les élèves, tout en 
les réprimant sauvagement lorsqu'ils expri-
ment leur mécontentement ! La répression 
contre les Gilets Jaunes avec des armes 
létales, couverte par le Ministre de l'Inté-
rieur, soutenue par les médias de la bour-
geoisie (service public audiovisuel compris) 
n'a pas pour but d'empêcher les 

"casseurs", mais d'empêcher que les mani-
festaƟons se Ɵennent, tandis que les nou-
velles lois "anƟ-casseurs" visent à réduire 
au minimum l'impact des manifestaƟons. 
La charge policière contre une femme de 
74 ans, Mme Legay, est significaƟve. Quant 
au personnage qui occupe l’Élysée, il reste 
fidèle à lui-même, arrogant et cynique : les 
personnes « fragiles » doivent éviter d'aller 
manifester quand c'est interdit ! 
 

Le mécontentement dans le pays 
est profond. Mais ce mécontente-
ment ne parvient pas à s'exprimer 

de manière organisée. 
 
Certes, une parƟe des Gilets Jaunes rejeƩe 
l'organisaƟon, le mouvement syndical, 
l'acƟon poliƟque ! Mais que lui propose-t-
on pour faire grandir la nécessité de ren-
forcer le mouvement ouvrier (dont il par-
tage les aspiraƟons), pour permeƩre de 
faire converger le mécontentement ? Les 
direcƟons syndicales confédérales, y com-
pris dans la CGT, conƟnuent de fantasmer 
sur la prétendue "main de l'extrême 
droite" derrière les Gilets Jaunes, parƟci-
pant ainsi à l'opéraƟon de racolage électo-
raliste à venir : "Macron face à l'extrême-
droite Le Pen/Wauquier". Mais avec ce 
type de comportement, c'est toujours 
l'extrême-droite qui gagne. Ce d'autant 
que le discours pro Union européenne de 
la CGT, avec son adhésion à la Confédéra-
Ɵon Européenne des Syndicats, entre en 
convergence avec celui de Macron ! 
 
Si l'on veut voir les revendicaƟons saƟs-
faites, si l'on veut stopper l'offensive sau-
vage contre nos droits et acquis, si l'on 
veut préparer l'avenir, il faut aller aux cô-
tés des Gilets Jaunes et ensemble s'organi-
ser, comme le font de nombreux militants 
et d'organisaƟons de la CGT, souligner les 
convergences, et combaƩre s'il y a lieu les 
tendances fascisantes ultra minoritaires. 
 
Mais soyons clairs : l'opposi on à 
l'Union Européenne n'est pas une 

posi on d'extrême-droite. 
 
Au contraire, c'est l'expression de la com-
préhension que les bourgeoisies française 
et européennes ont avec l'UE un instru-
ment contre la classe ouvrière et les 
masses populaires, un instrument qui leur 
permet de faire table rase des conquêtes 
sociales, de s'opposer aux revendicaƟons, 
de se débarrasser des "risques" d'un 
suffrage universel qui permeƩrait des 
changements poliƟques même mineurs !   
C'est l'expression de la compréhension que 
l'UE fait barrage à la saƟsfacƟon des reven-
dicaƟons, ainsi qu’à la possibilité de re-
meƩre en cause la propriété capitaliste et 
les profits sous quelque forme que ce soit. 

Et nous ajouterons que l'UE est aussi une 
pièce maîtresse des grands pays impéria-
listes (France, Allemagne, Espagne, Italie 
aux côtés des États-Unis et de la Grande-
Bretagne) pour le mainƟen de leur domi-
naƟon sur les peuples d'Asie, d'Amérique 
laƟne et d'Afrique ; ce qu'illustrent les in-
tervenƟons militaires en Syrie, en Irak, le 
souƟen à Israël, en centre Afrique, au 
Tchad, en Libye, et les tentaƟves de ren-
verser le gouvernement légiƟme au Vene-
zuela. C’est pourquoi notre parƟ appelle 
au vote blanc aux prochaines élecƟons 
européennes du 26 mai, tout en parƟci-
pant à la campagne à l’occasion de laquelle 
nous exprimerons le point de vue de la 
classe ouvrière, qui veut affronter la bour-
geoisie monopoliste à travers l’UE. 
 
Construire les convergences, c'est 

renforcer le combat et rompre 
avec la rou ne ! 

 
Il ne suffit pas de répéter qu'il faut réaliser 
les convergences. Il faut les organiser. 
Dans le pays, le mécontentement est pro-
fond. C'est ce dont témoignent les difficul-
tés rencontrées par Macron pour meƩre 
en œuvre la poliƟque qu'il avait promise à 
la bourgeoisie monopoliste. Loin de l'opé-
raƟon "Grand-Débat", les préoccupaƟons 
des travailleurs et des masses populaires 
sont celles des salaires, du pouvoir d'achat, 
du chômage, de la santé, de l'éducaƟon 
des enfants, du logement, de la retraite,… 
mais aussi des injusƟces sociales et fis-
cales, de l'absence de démocraƟe… 
Ce qu'ont montré les Gilets Jaunes, c'est 
que la déterminaƟon et la radicalité dans 
la bataille sont les condiƟons de la victoire. 
C'est aussi ce que démontrent les luƩes 
revendicaƟves victorieuses comme celles 
des travailleurs de l'Hôtel HyaƩ-Vendôme, 
ou la combaƟvité et la mobilisaƟon des 
posƟers des Hauts de Seine qui, à l'appel 
du syndicat SUD, sont en grève depuis 11 
mois. Pour fédérer les luƩes, pour concré-
Ɵser les convergences, il n'y a pas d'autres 
chemins. Les travailleurs sont lassés par 
ces journées "d'acƟon" sans lendemain 
autre que des journées d'acƟon un mois 
plus tard. Les syndicalistes de classe ont 
imposé que le 5 février et le 19 mars soient 
des appels à la grève. Mais ce dont on a 
besoin, c'est d'un plan de mobilisaƟon et 
d'acƟons coordonnées pour mobiliser l'en-
semble de la classe ouvrière et des travail-
leurs avec des temps forts marqués par 
des journées de grèves générales prépa-
rées par des acƟons par profession, par 
région, sur la base du rejet de la poliƟque 
du patronat et de son gouvernement ac-
tuel avec la volonté non de la rendre plus 
acceptable mais de la meƩre en échec ! 
 
Certes, la conscience que derrière tout 

cela, c'est le capitalisme (comme pour les 
quesƟons environnementales) qui est res-
ponsable, et que c'est lui comme système 
qui doit être combaƩu, est aujourd'hui 
affaiblie. La classe ouvrière doit recons-
truire son parƟ. 
Pour autant, des victoires parƟelles sont 
possibles, qui peuvent préparer le terrain 
pour un renouveau du mouvement révolu-
Ɵonnaire. De nombreuses organisaƟons de 
la CGT rompent avec la CES et la CIS et 
adhèrent à la FSM, l'organisaƟon syndicale 
internaƟonale pour la luƩe des classes. Le 
rejet de l'Union Européenne chez les tra-
vailleurs de tous les pays concernés 
montre que la classe ouvrière n'est pas 
dupe de ceƩe arme du grand Capital et 
qu'elle ne se fait aucune illusion sur 
"l'Europe sociale", ce chant des sirènes 
fredonné par le PS, la France Insoumise et 
le ParƟ de la Gauche Européenne (PCF + 
PG). 
C'est justement dans les luƩes pour nos 
droits et nos revendicaƟons, par la mobili-
saƟon contre la poliƟque de la bourgeoisie, 
par le rejet du réformisme, par la rupture 
avec l'Union Européenne et l'OTAN que 
nous pouvons construire une alternaƟve 
poliƟque, dont l'objecƟf ne peut être que 
le renversement de la bourgeoisie et la 
construcƟon d'une société socialiste-
communiste. 
 
Mais pour aller de l'avant, il faut recons-
truire un parƟ de la classe ouvrière, fon-
dant sa poliƟque sur la science marxiste-
léniniste pour vaincre la bourgeoisie. Nous 
vous appelons à parƟciper à ce combat en 
rejoignant notre parƟ. 

J O U R N A L 	 D U 	 P A R T I 	 C O M M U N I S T E 	 	
R E V O L U T I O N N A I R E 	 D E 	 F R A N C E 	

 Novembre, décembre 
2016 

N° 137  2 €  Prolétaires de tous les pays, Unissez-vous ! Mars Avril 2019 N° 151  2 €  

 
P. 2 : Une stratégie pour les lu es 
syndicales ? 
P. 3 : Projet de Loi Blanquer, à 
l'assaut de l'école publique... 
P. 4 : Climat : la manipula on  /  
Fonc on publique : CAP sur les 
lu es ! 
P. 5 : ADP : scandaleuse priva sa-

on !  /  Unité d'ac on des commu-
nistes  / Le rejet de « l'étapisme » 
P. 6 : Rejet de « l'étapisme » (suite) 
P.7 : Algérie : déclara on du PADS 
P. 8 : Hongrie : 100ème anniver-
saire de la République des Conseils 
 

SOMMAIRE 


